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Laos : Une joyeuse nouvelle
Dimanche 21 mai 2017 – fête de Saint Eugène 
de Mazenod – le Pape François a surpris 
en annonçant la création de cinq nouveaux 
cardinaux ‘atypiques’ ; parmi eux se trouve Mgr 
Louis-Marie Ling Mangkhanékhoun, l’un des 
trois évêques du Laos. Cette nouvelle touche les 
Oblats et nous réjouit profondément.

La mission du Laos, où œuvrent cinq Oblats, fait 
partie de la Délégation de Thaïlande-Laos, et dépend 
donc de la Province des Philippines. Ses 80 ans 
d’existence ont été marqués par des événements 
de toute sorte, surtout douloureux. Son acceptation 
par le Père Théodore LABOURE a valu aux Oblats 
le nom, attribué par Pie XI, de « spécialistes des 
missions diffi  ciles ». Cette mission reste chère au 
cœur de tous les Oblats, mais plus particulièrement 
de ceux de France et d’Italie, puisque six des nôtres 
y ont versé leur sang pour la Foi et fi gurent parmi 
les Martyrs du Laos.

Jusqu’au 5 février dernier, Jean KHAMSE, o.m.i., 
qui a fait ses études en France et aux Philippines, 
était Vicaire apostolique de Vientiane. Son âge et 
sa santé l’ont conduit à se retirer. Il est remplacé 
par Mgr Louis-Marie Ling, qui reste Vicaire 
apostolique de Paksé mais prend désormais 
entièrement en charge le Vicariat de Vientiane 
en qualité d’administrateur apostolique.

Louis-Marie Ling est bien connu des Oblats. 
Jeune enfant originaire de Ban Na Louang, 
village de la minorité kmhmu’ – un peuple que les 
Oblats avaient à peine commencé à évangéliser 
– il fut baptisé et scolarisé par l’équipe oblate 
de Xieng Khouang. Les prêtres qu’il a connus 
dans son enfance étaient des missionnaires 
oblats venus de France. Il fut ensuite élève de 

Paksane, le collège-séminaire fondé par un 
Oblat canadien, Jean-Paul BROUILLETTE, 
et dirigé par les Oblats. Mgr Ling garde entre 
autres un souvenir ému des Bienheureux Michel 
COQUELET, qui lui enseigna le français, et 
Joseph BOISSEL, qui fi t parfois avec les élèves 
le voyage vers Xieng Khouang – quatre jours de 
marche dans la brousse – pour les départs et les 
retours de vacances. 

Pour poursuivre sa vocation sacerdotale, 
Louis-Marie fut orienté vers l’Institut séculier 
Voluntas Dei, fondé peu avant par le Père 
Louis-Marie PARENT, o.m.i. Selon les accords 
passés entre Mgr Étienne LOOSDREGT et cet 
Institut, le jeune Ling serait appelé à encadrer 
les catéchistes officiellement mandatés pour 
l’apostolat missionnaire là où les prêtres ne 
pouvaient plus accéder. 

Louis-Marie Ling fi t donc des études au Canada, 
à Red Rapids près d’Edmundston au Nouveau-
Brunswick et à Trois-Rivières au Québec. Au cours 
d’un stage diaconal de deux ans dans le Vicariat 
de Vientiane, il fut le seul rescapé de l’attentat qui 
coûta la vie au Bienheureux catéchiste Luc Sy, 
son cousin, et à leur compagnon, Bienheureux lui 
aussi. En 1984, le Père Ling fut arrêté et envoyé en 
« camp de rééducation ». Il y passera, en régime de 
travaux forcés, trois ans, trois mois et sept jours. 
Comme il aime le raconter, dans ce contexte de 
persécution son accusation tenait en peu de mots : 
« Ta présence ici, c’est la propagande de Jésus ! »

Louis-Marie Ling connaît très bien le Vicariat de 
Vientiane, dont il a désormais la charge, car c’est 
là qu’il a œuvré de nombreuses années comme 
prêtre avant et après sa détention ; il l’a fait dans 
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des conditions extrêmement diffi  ciles jusqu’à sa 
nomination au Vicariat de Paksé en 2001. 

Ces dernières années, au cours de ses nombreux 
voyages vers la capitale, Mgr Ling acceptait 
volontiers l’hospitalité de la petite communauté 
oblate de Vientiane. Il s’y sentait chez lui. 
Aujourd’hui, il est le pasteur appelé à diriger 
sur le plan pastoral toute l’action pastorale et 
apostolique des Oblats du Laos. D’ores et déjà, 
il a confi é à la petite équipe oblate présente dans 
le pays le secteur de Paksane, soit une douzaine 
de postes paroissiaux ou missionnaires stables, 
sans oublier les perspectives d’ouverture qui peu 
à peu deviendront réalité à mesure que s’apaisent 
les tensions avec les autorités constituées.

Comme le cardinal-élu le dit, en sa personne 
c’est bien sûr toute l’Église du Laos – « petite 
plante si fragile » selon l’expression chère à Mgr 
Khamsé – que le pape remercie et honore. Il la 
remercie notamment pour le don très précieux 
de ses 17 bienheureux martyrs, prêtre et laïcs 

laotiens et missionnaires venus d’ailleurs. Il 
l’honore en la donnant, à toutes les Églises 
sœurs du monde entier, en exemple : en eff et, 
pour suivre fi dèlement Jésus Christ jusqu’au 
bout, et participer fi dèlement à sa mission de 
salut pour tous les peuples, on n’a pas besoin 
de grands moyens. Il faut des simplement des 
hommes comme le Père Joseph Tiên, comme 
les catéchistes martyrs, comme les Bienheureux 
Mario, Louis, Michel, Vincent, Jean et Joseph, 
O.M.I., et les autres missionnaires petits et grands 
qui ont œuvré à leurs côtés.

Partout, les Oblats auront à cœur de partager 
la joie et la prière d’action de grâces avec leurs 
confrères du Laos pour le magnifi que cadeau 
que le Pape François a fait à cette petite Église 
en appelant Louis-Marie Ling Mangkhanékhoun 
à faire partie du collège des cardinaux. Nous 
lui souhaiterons un grand courage pour les 
responsabilités encore plus importantes qui 
seront désormais les siennes, au Laos et à Rome. 
(Roland JACQUES)

Administration Générale
MAISON GENERALE
Frère Giuseppe D’Orazio, OMI : 1920-2017

En 2010, Frère Giuseppe D’ORAZIO disait qu’il 
espérait mourir pendant le Chapitre général : 
« Ainsi, il y aurait beaucoup d’Oblats à mon 
enterrement ! » Il avait déjà célébré l’anniversaire 
de ses 90 ans, le 24 février de la même année, 
et il se faisait de plus en plus fragile. Mais il ne 
fut pas exaucé cette année-là… et pas non plus 
durant le dernier Chapitre, en 2016. Il aura dû 
attendre le 17 mai 2017, pour son voyage vers 
la maison du Père, pendant le mois dédié à sa 
chère Madone, la Mère de Jésus, et quelques 
jours seulement avant la fête du Fondateur dont 
il était aussi grand dévot. Quelle rencontre cela 
aura été au ciel !  

C’est dans une atmosphère de guerre qu’il a 
fait ses premiers vœux en Italie, en 1941, et 
c’est en 1947 qu’il arrive à la communauté de 
la maison générale, appelé à Rome par le P. Léo 
DESCHÂTELETS. Il y aura passé 70 ans au 
service de toute la Congrégation.

Il n’y a probablement aucun autre Oblat au monde 
qui ait laissé tant de traces de lui-même, dans un 
si vaste rayon… Ces traces sont ses empreintes 
digitales que pendant des décennies il a laissées 
sur le courrier qui partait de la maison générale. En 
eff et, deux fois par jour, il ramassait le courrier qu’il 
pesait et qu’il aff ranchissait avec les magnifi ques 
timbres du Vatican, avant de les apporter au Bureau 
de poste du Vatican. Et ainsi ses traces sont parties 
dans le vaste monde, avec les premières obédiences, 
les nominations de supérieurs majeurs, et les cartes 
postales d’amis aux amis. Souvent il ajoutait, au 
dos de l’enveloppe, un message de son cru, pour 
le destinataire.
 
Il n’était jamais impressionné par les nombreux 
visiteurs qui arrivaient à la maison générale, et, 
qu’ils comprennent ou non l’italien, il avait pour 
tous, un mot gentil qui les mettait à l’aise.

Il aimait Rome ; tant que sa santé l’aura permis, 
en allant au bureau de poste, il s’arrêtait dans 
ses églises ou sanctuaires préférés, il y mettait 
un cierge ou priait pour une intention particulière. 
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Il assistait à diff érents moments de diff érentes 
messes en diff érentes églises. Il aimait la sainte 
Vierge et saint Eugène, cela était bien connu. Dans 
la chapelle de la maison générale, il prenait soin 
qu’il y ait toujours une bougie ou des fl eurs pour 
Marie et le Fondateur. Il avait toujours une pièce 
pour les mendiants, et parfois, après avoir mis son 
obole dans le chapeau ou le gobelet, il était connu 
pour se faire de la monnaie auprès d’eux.

Le 18 mai, la messe des funérailles du Frère 
Giuseppe a été célébrée à la chapelle de la maison 
générale, présidée par le Supérieur général, le P. 
Louis LOUGEN, qui y a prononcé l’homélie. 
Même s’il n’a pas eu tout un Chapitre général 
à son enterrement, la chapelle était néanmoins 
pleine d’Oblats Pères, Frères et scolastiques pour 
la prière de ses adieux. Le 19 mai, ses restes ont 
été déposés à la crypte des Oblats au Campo 
Verano, le cimetière de Rome

MAISON GENERALE
L’école de la protection des enfants

Le p. Thomas BANG, un Oblat de la Province 
du Cameroun qui étudie actuellement à Rome, 
écrit sur un cours important sur la protection des 
enfants, qu'il a récemment suivi. C'était un cours 
en ligne et son «camarade virtuel» n'était autre 
que le Provincial de la Province anglo-irlandaise, 
le Père Raymond WARREN.

Le bien-être des enfants a toujours été d’un grand 
intérêt pour l’Eglise. Les canons 226 §2 et 1136 CIC 
et De gravioribus delictis art. 6 §2 le démontrent. Les 
questions de l’abus des enfants ne peuvent laisser 
aucune structure de l’Eglise indiff érente. 

Les Oblats de Marie Immaculée, défenseurs 
des pauvres, des marginalisés, des exploités et 

des abusés, se sentent les plus interpelés face 
à cette triste réalité qui défi gure l’Eglise. Tout 
oblat devrait aller en guerre contre ce mal. Pour 
gagner ce combat contre le mal, il faut se former, 
s’équiper, s’organiser et aller au combat. 

Le P. Ray Warren et moi venons de participer 
avec succès aux cours sur la protection des 
mineurs organisés par le Kimmage development 
studies centre (Kimmage DSC). Les cours étaient 
en ligne du mois de mars au mois de mai. Ces 
cours regroupaient des participants de tous les 
continents. Les échanges, venant de cultures 
diff érentes, étaient enrichissants. 

Le contenu des cours était aussi très enrichissant. 
Je partage avec vous quelques exemples : 
la défi nition des termes ; l’importance de la 
protection des mineurs ; le droit des enfants 
(réalité internationale, religieuse, traditionnelle) ; 
les eff ets de l’abus des enfants ; comment inclure 
l’enfant dans le processus de sa protection ; 
conduite à tenir quand il y a un cas signalé ; 
quelques signes qui peuvent révéler des abus ; 
comment sensibiliser l’entourage ; comment 
organiser le personnel qui travaille avec les 
enfants ; l’importance d’avoir une police de 
protection des enfants ; comment faire, pour un 
groupe, une police de protection des enfants ; 
que faire face aux obstacles culturels, etc. Il y a 
eu aussi l’étude d’un cas.

Je dis merci à mon « camarade virtuel » le Père 
Raymond Warren. Il m’a presque tenu par la main 
et montré le chemin de cette école. Merci au Père 
Général et à mon supérieur provincial pour leur 
encouragement. L’abus des mineurs est comme un 
monstre marin. On ne le voit pas à la surface. Mais 
aucune Unité oblate n’est à l’abri de ce monstre. 
Ne nous laissons pas surprendre par ce monstre !

Asie-Océanie

SRI LANKA
Présence oblate dans la lutte du peuple pour 
la justice 

«Familles des Disparus » est une association, 
fondée par les personnes des Districts Nord et 
Est du Sri Lanka, dont certains de leurs membres 

ont disparu, en particulier dans la phase fi nale 
de la guerre du Sri Lanka, qui s’est terminée en 
mai 2009. Depuis lors, à plusieurs occasions, 
ces familles ont fait appel au gouvernement 
pour obtenir des informations précises sur leurs 
parents portés disparus. Malgré cela, il y a des 
milliers de disparus dont on est sans nouvelle.



578/4                                juin 2017

Le 30 mai, à Kilinochchi, un district au nord du 
Sri Lanka, ces familles de disparus achevaient  
une protestation qui a duré cent jours, réclamant 
justice pour ceux qui manquent toujours à 
l’appel. En solidarité avec cette campagne, des 
Oblats des deux Provinces, Colombo et Jaff na, 
se sont rassemblés pour soutenir les groupes 
importants qui ont bloqué l’A9 par des sit-in 
et des protestations silencieuses, afi n de faire 
connaître cette cause. 

Il y avait d’autres leaders religieux, Hindous et 
Chrétiens, mais les 11 Oblats étaient le groupe 
le plus important. Ils se sont trouvés au premier 
rang, tout le temps. Ce furent les PP. Ashok 
STEPHEN, Directeur de JPIC de la Province 
de Colombo, et Anpurasa SEMBAMALAI de 
la Province de Jaff na qui ont guidé la prière, en 
cinghalais et tamoul respectivement.

Au cours des années précédentes, leurs revendications 
portaient essentiellement sur la mise en place 
d’un mécanisme qui fournirait des détails sur ces 
disparus. Actuellement, les populations blessées ont 
perdu la foi dans les mécanismes, les commissions 
et les résolutions et elles ont voulu que leur appel 
soit connu d’un plus large public. C’est pourquoi, 
après cent jours de protestation pacifi que, de  jour 
et de nuit, des milliers de supporteurs, venant de 
plusieurs régions du pays, se sont regroupés autour 
d’eux en ce dernier jour.

« La campagne est un succès, sous plusieurs 
aspects, dont la participation, une claire 
articulation des revendications et surtout, la 
détermination du peuple à continuer la lutte 
pour la justice », comme l’a dit le P : Ashok 
Stephen, après la manifestation. La présence des 
Oblats des deux Provinces, qui signifi e que les 
Oblats cinghalais et tamouls, portent un message 
symbolique d’unité et de fraternité, a été très 
appréciée par ceux qui étaient présents en cette 
occasion. (P. Shanil JAYAWARDENA)

VIETNAM
Nouvelle insistance sur la formation 
permanente

Du 25 au 27 avril, la Mission Vietnam a 
organisé une session de formation permanente 

pour les Oblats prêtres du Vietnam. C'est la 
première fois que la Mission Vietnam tenait une 
telle session de formation permanente. Dans 
les rencontres précédentes, qui coïncidaient 
avec la retraite annuelle, les Oblats avaient peu 
de temps pour échanger sur leurs expériences 
pastorales. Dix-sept Oblats prêtres de la 
Mission Vietnam ont participé à la présente 
session. Quelques-uns manquaient, pour cause 
d'études à l'étranger.

Traitant du thème:”Vivre en communion pour 
la Mission”, le P. Emmanuel TRẦN QUANG 
KHƯƠNG, Supérieur de la Mission du Vietnam, 
a inspiré à tous l'esprit de solidarité et le désir de 
remplir notre mission évangélique.

Après ce discours d'ouverture, le P. Roland 
JACQUES, vicaire provincial pour la Mission 
Vietnam, nous a entretenus du Charisme oblat 
que notre Fondateur a reçu de l'Esprit Saint. Il 
nous a aidés à approfondir l'esprit oblat, et nous 
a donné plus d'informations sur les appels à nous 
transformer, venant du 36ème Chapitre général 
d'octobre 2016.

La présentation du P. Roland a été encore plus 
concrète quand, en tant que responsable de la 
Mission, il nous a parlé du ministère pastoral  et 
de sa nouvelle vision pour l'avenir de la mission. 
Avec 70 Oblats, dont 19 prêtres et 1 diacre, 
l'avenir est prometteur et même brillant pour 
l'évangélisation au Vietnam.

P. Dominic NGUYỄN VĂN LỘC nous a 
commenté le document: “Service de l'autorité 
et de l'obéissance” de la Congrégation pour les 
Instituts, la Vie Consacrée et les Sociétés de Vie 
Apostolique, qui est censé être appliqué par tous 
les religieux. Il pense que nous devrions être bien 
au clair sur notre identité, et sur notre façon de 
rencontrer Dieu.

Cette session a aussi été l'occasion d'échanger 
entre nous sur les événements passés, pour nous 
témoigner de la sympathie et nous soutenir 
mutuellement. Notre fervent désir est d'établir 
des communautés missionnaires de manière à 
porter des fruits abondants pour l'évangélisation 
du Vietnam, dans les six diocèses où nous 
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sommes présents. (auteur : P.. Đình THÁI, prêtre 
oblat vietnamien, travaillant dans le diocèse de 
Hưng Hóa, une région montagneuse, éloignée 

du Vietnam. Traduction française à partir d'un 
texte anglais sur l'original vietnamien, par le 
scolastique Dao DUC MINH)

Afrique-Madagascar

NATAL
Derniers moments avec Mgr Barry

Nous avons annoncé récemment le décès 
de Mgr Barry WOOD, évêque auxiliaire de 
l'Archidiocèse de Durban, survenu le 2 mai 2017, 
dans un hôpital de Durban. Ian CHITAMBO, 
scolastique du Zimbabwe, étudiant actuellement 
au scolasticat de Cedara, a écrit un compte-
rendu touchant de ses derniers moments avec 
l'évêque, peu de temps avant sa mort.

“Je savais que j'étais arrivé suffi  samment tôt 
pour le chercher et le conduire au Scolasticat St 
Joseph, pour les ordinations diaconales. J'ai donc 
attendu à sa porte d'entrée, à Durban. Je ne devais 
pas tirer la sonnette avant l'heure convenue. A 7 
h 45 exactement, j'ai sonné et, après un moment, 
Mgr a répondu et m'a ouvert le portail. Je suis 
resté dans la voiture jusqu'à ce qu'il ouvre le 
garage afi n que j'entre. Le premier regard que 
je portais sur lui me donna des inquiétudes; ce 
n'était pas le Barry que je connaissais. Mais je 
ne me suis pas attardé à ces pensées, il n'allait 
pas bien et c'est précisément pour cela que j'étais 
là pour le chercher. Je l'ai donc suivi dans sa 
maison, il avait de la peine à marcher.

J'ai attendu dans la cuisine pendant qu'il 
ramassait ses aff aires ; de temps en temps je 
pouvais entendre de profonds soupirs venant 
de sa chambre à coucher. Je me suis remis à me 
faire du souci : l'évêque n'allait pas bien. Entre 
temps, je bavardais avec Tawanda MWANDO, 
un camarade scolastique, à propos de Whatsapp. 
Je lui ai fait la remarque “Frère Barry ne va pas 
bien!” Tawanda lui aussi avait remarqué qu'il 
n'était pas trop bien, la dernière fois qu'il l'avait 
rencontré avec le P. Mike FOLEY. J'ai pensé 
alors envoyer immédiatement un texto au P. 
Joe PHIRI, le supérieur du scolasticat, à propos 
de cette situation, mais je ne l'ai pas fait. Je ne 
voulais pas créer la panique à la maison. Je me 
suis donc dit “L'évêque va se remettre.”

Je crois pouvoir dire la raison qui m'a fait me 
détendre, ce fut quand je l'ai entendu une fois 
encore soupirer profondément, mais cette fois en 
disant très fort “O Seigneur!” De ce moment j'ai 
su que Barry aller s'en tirer, Dieu était avec lui...

Il est arrivé et m'a passé ses vêtements et tout ce 
dont il avait besoin pour la journée, j'ai porté tout 
cela à la voiture. Je ne lui ai posé aucune question 
sur sa santé, mais je pense qu'il a vu que mon 
humeur ne cessait pas d'alterner entre la crainte 
et un sourire d'espoir. Il ne m'a pas vraiment dit 
ce qui n'allait pas, il m'a appelé dans sa chambre 
à coucher, m'a donné sa ceinture et m'a dit: 
“laisse-moi quelques instants  je dois seulement 
reprendre mon souffl  e.” “Prenez votre temps, 
Monseigneur” ai-je répondu. Je suis sorti et me 
suis assis dans la voiture en l'attendant. Il est 
arrivé après quelques minutes, et nous sommes 
partis pour Cedara...

Même s'il était faible, son esprit était toujours aux 
aguets. J'ai pu m'en rendre compte lorsqu'il m'a 
rendu attentif à un radar, dans une zone limitée à 
80 km : il y avait récolté plusieurs contraventions. 
“Fais attention ici, dit-il, il y a un radar, et je ne 
m'en suis rendu compte qu'après avoir attrapé 
plusieurs contraventions.” Nous avons ri tous 
les deux...

Donc Barry était malade, mais Barry venait faire 
les ordinations ; il était convaincu qu'il pourrait 
le faire. Nous sommes arrivés au scolasticat, 
et dès notre arrivée, Barry s'est effondré. 
Des personnes l'ont rapidement entouré, en 
voulant l'aider. Quant à moi, je suis allé avertir 
le Supérieur pour qu'il prenne la situation 
en main. Ce qui m'a le plus frappé et que je 
veux partager avec vous ce fut quand ceux qui 
entouraient Barry ont proposé : “Supprimons les 
ordinations”. D'autres ont dit : “Allons appeler 
un évêque de Marianhill”. Quelques-uns ont 
dit : “qu'il reste couché et fasse les ordinations 
dans sa chambre à coucher.”
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Il ne répondit pas à toute cette agitation. Il 
s'occupait à sourire à tous ceux qui venaient près 
de lui, tout en buvant un jus. Si vous le regardiez, 
il semblait que tout était en ordre mais je suis 
sûr que dans son esprit, il avait tout réglé pour 
pouvoir remplir sa promesse et son devoir. Après 
tous les débats et confusions, il fut proposé à 
Barry d'aller s'étendre et de faire les ordinations 
de son lit, ce qu'il refusa catégoriquement. Il 
dit : “Je vais le faire. Quelqu'un peut célébrer 
la messe et j'y serai assis, et quand le temps de 
l'ordination arrivera, je ferai ce que j'ai à faire”. 
Nous avons tous compris ce qu'il voulait dire et 
que le Provincial des CMM a bien exprimé, au 
moment des remerciements : “L'évêque nous a 
montré l'exemple d'un soldat qui veut mourir sur 
le champ de bataille”.

Ensuite, je devais le ramener chez lui, et nous 
avons parlé tout le long de la route. Le dernier 
moment où j'ai posé mon regard sur Barry ce fut 
quand il était dans son lit, semblant très fatigué. 
Je lui ai demandé: “Monseigneur allez-vous 
bien?” Il répondit : “Tout ira bien, j'ai juste 
besoin de repos”. Maintenant Barry se repose 
et nous tous, nous restons avec nos souvenirs et 
ses innombrables paroles de sagesse, dont nous 
avons fait l'expérience de diverses manières. 
Repose en paix Barry et veille sur nous ! Je dis 
veille sur nous parce que lorsque j'ai appris sa 
mort, j'ai bondi hors de la classe, en larmes et 
me suis précipité à la chapelle. Dans mon esprit 
j'allais prier pour Barry, pour qu'il repose en 
paix. Il me semble que je n'ai dit que quelques 
mots de prière pour lui ; tout le reste du temps 
j'ai demandé à Barry de prier pour nous.

NIGERIA. 
« A la table de la justice et paix »

Père John OYEGOKE est un Oblat de la Province 
du Cameroun ; il a participé récemment à un 
atelier organisé par VIVAT INTERNATIONAL 
dont les Oblats sont membres.  Il partage ici son 
expérience avec nous.

C’était un rêve attendu depuis longtemps par tous 
les Oblats participants à cet atelier. Au fi ls du temps, 
des mois devenaient des semaines, et des semaines 
devenaient des jours, et voilà arrivé devant nous le 

dernier jour. C’était un temps pour nous réveiller 
de nos rêves et concrétiser nos fortes aspirations au 
plaidoyer, car nous étions fi nalement conviés à la 
table de la justice et de la paix. 

Le paragraphe d’introduction susmentionné 
décrit le mieux l’esprit des participants oblats à 
l’atelier de VIVAT International tenu à Lagos, 
au Nigéria sous le thème : Travailler pour la 
justice, Promouvoir la paix, Préserver des 
vies. Cet atelier s’est déroulé du 1er au 5 mai 
2017 et a laissé une empreinte assez forte dans 
la mémoire des participants oblats. Au total, 
9 Oblats dont 5 prêtres et 4 Associés y ont 
participé. VIVAT international dont les Oblats 
sont congrégation membre, est une organisation 
non-gouvernementale (ONG) ayant un statut 
consultatif spécial auprès des Nations Unies pour 
la cause de la Justice Sociale et de la Paix.

Comme dans les jours de la Tour de Babel, tout 
au long de l’atelier de VIVAT International, une 
seule langue était parlée et comprise par tous : 
la langue de justice et de paix. Tous les concepts 
et présentations développés au cours de l’Atelier 
ont été exprimés dans cette langue.  Parmi les 
concepts qui ont émergé, mentionnons : la 
souveraineté alimentaire, l’insécurité sociale, la 
violence à l’égard des femmes, la dégradation 
écologique et les changements climatiques. 

En outre, pendant l’atelier, il a été affirmé 
en général que, même si l’humanité a faim, 
l’introduction d’organismes génétiquement 
modifi és (OGM) et la prolifération de graines et 
d’aliments génétiquement modifi és ne sont pas 
une réponse à la faim en Afrique et en particulier 
au Nigéria. Il a été également précisé que les 
Congrégations religieuses se sont eff orcées de 
résoudre les crises susmentionnées. Cependant, 
des stratégies plus résolues et du travail d’équipe 
entre les Congrégations religieuses et les groupes 
de défense sociale doivent être lancés afi n de 
mieux s’attaquer au problème souligné.

En conclusion, se disant convaincu que VIVAT 
International constitue un outil effi  cace de plaidoyer, 
un appel fort a raisonné aux oreilles de tous les 
Supérieurs Majeurs présents pour soutenir une 
branche nationale de VIVAT au Nigéria.
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Amérique Latine

PARAGUAY
P. Leo Guilmette, OMI : 1936-2017

L'ancien Conseiller général pour l'Amérique 
latine, le P. Leo GUILMETTE, est décédé le 
5 juin à Asuncion, au Paraguay. Né à Dover, 
Delaware, USA, en 1936, il est entré au noviciat 
des Oblats en 1956, et a fait ses premiers vœux 
en 1957. Il a étudié la philosophie et la théologie 
aux Etats-Unis et a été ordonné prêtre en janvier 
1963, à Natick, Massachusetts.

Il a travaillé pendant deux ans dans le ministère 
hispanique, à Lowell, Massachusetts, puis, en 
1965, il a reçu son obédience pour l'ancienne 
Province du Sud des Etats-Unis, et en particulier 
pour sa Mission de Mexico.

De 1966 à 1976, il a travaillé en paroisse, dans 
la formation de catéchistes indigènes et comme 
directeur des vocations. En 1976, après la 
démission du Conseiller général pour l'Amérique 
latine, le Supérieur général, P. Fernand JETTE, en 
Conseil, a nommé le P. Guilmette à cette charge. 
Lors du Chapitre de 1980, il a été a élu pour un 
deuxième mandat.

Après son temps au Gouvernement central, en 
1986, il est allé au Paraguay. A son arrivée au 
Paraguay, il a travaillé comme maître des novices, 
et en d'autres maisons de formation : maison 
vocationnelle, prénoviciat et scolasticat. Il a aussi 
été curé à Loma Grande et, pendant longtemps, 
directeur des vocations. Il a aussi été professeur à 
l'Institut de la Vie Religieuse et a été très apprécié 
dans ce service, comme directeur spirituel de 
beaucoup de religieuses et de religieux.

Il a gagné l'affection de tous ceux qui l'ont 
connu, à travers le Paraguay. Ces derniers temps, 
aff aibli par des problèmes de santé, il aidait au 
prénoviciat et à la paroisse St Blaise.

VENEZUELA
Un appel à la prière

La mission oblate du Venezuela dépend de la 
Province Méditerranéenne. Le Provincial, Père 

Alberto GNEMMI, sollicite des prières pour la 
résolution paisible de la grave situation politique 
qui existe dans ce pays.

Chers confrères Oblats et Associés laïques,

Depuis presque deux mois maintenant, le 
Venezuela fi gure dans les pages des journaux à 
cause des confrontations qui se passent au sein 
de la population, descendue dans les rues pour 
protester contre des crises socio-économiques qui 
rendent le pays pauvre depuis des années. Dans 
cette situation, les forces armées soutiennent 
clairement le gouvernement du Président. Le 
confl it entre les camps est devenu dramatique 
durant ces dernières semaines, à cause du 
manque de nourriture, et il a causé presque 
cinquante morts.

Cette  grave situation nous touche de près, au 
Venezuela. Les Oblats vivent en trois endroits 
du pays : l’Evêque  Ramiro DIAZ, le Père José 
Manuel CICUENDEZ et le Père Nené TASAR 
au Catia la Mar, à peu près à trente kilomètres de 
la capitale, Caracas ; le Père Javier ALVAREZ et 
le Père Vidal FUENTE VEGA à Santa Barbara, 
dans l’État de Barinas, où la protestation est 
actuellement très forte et où durant ces derniers 
temps il y a eu des morts ; le Père Sante 
RONCHI, le Père Rafael WLEKLAK, le Père 
Giovanny NOVA DELGADO et deux jeunes 
en formation sont à San Cristobal, la Capitale 
de l’État de Táchira, située dans les Andes du 
Venezuela, à l’ouest du pays.

Aujourd’hui, j’ai parlé par Skype avec le Père 
Javier Alvarez, Supérieur de la Mission, qui 
m’a rassuré sur les conditions de vie des Oblats, 
même s’il n’a pas éludé la gravité de la situation 
qui pouvait dégénérer plus tard en violence.

J’invite tous les Oblats et les Associés laïques à 
prier pour la nation du Venezuela, pour l’Église 
dans ce pays, qui s’eff orce de poser un acte de 
médiation pour la paix et la réconciliation entre les 
forces politiques, et pour les Oblats qui partagent 
les conditions diffi  ciles de la population. (Frascati, 
Maison provinciale, le 27 mai 2017)
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Canada—États-Unis

OMI LACOMBE, CANADA
JPIC à l'honneur

Ce vendredi 28 avril 2017, JPIC de la Province 
Lacombe, s'est trouvé très heureux de participer 
au prix “Mazenod Medal” à l'Université St Paul, 
qui allait attribuer ce prix, justement proposé par 
lui, à M. John Joe Gunn.

Comme Frère Leonardo REGO, directeur de JPIC 
OMI Lacombe, le mentionnait dans son discours: 
“Quand je fus informé de la possibilité de désigner 
quelqu'un pour le prix “Eugene de Mazenod Medal”, 
j'ai été très inspiré par le deux centième anniversaire 
de la Fondation des Oblats, source d'innovations et 
d'orientations pour un nouvel avenir et une nouvelle 
mission, très en phase non seulement avec ce prix, 
mais avec le travail de Joe et avec la mission et la 
perspective missionnaire de l'Université St Paul. 
Les thèmes du deux centième : un cœur nouveau, 
en lien avec la conversion, un esprit nouveau, en 
lien avec les voix prophétiques, et une nouvelle 
mission, en lien avec notre avenir, tout cela peut 
facilement être mis en relation avec le travail de 
Joe, son engagement pour la justice sociale, dans et 
au dehors de l'Institution catholique, mené avec la 
conviction et la foi, vissées au cœur, qu'un monde 
meilleur est possible”.

La médaille porte le nom du Fondateur des Oblats 
de Marie Immaculée et met en valeur les eff orts 
de saint Eugène pour répondre aux problèmes 
sociaux de son temps. La médaille Eugène de 
Mazenod honore des personnes qui ont contribué 
de façon signifi cative au développement de leur 
communauté, dans leur environnement, dans 
l'Église et dans la société comme un tout.

Cette célébration et les discours qui l'ont 
accompagnée, ont nourri des discussions 
amicales sur l'engagement, les nouvelles étapes 
conduisant à un changement, ainsi qu'une 
réfl exion à propos de notre propre rôle dans le 
combat pour la justice. Cela nous a amenés à 
repenser notre engagement en vue d'un progrès et 
notre volonté eff ective de changement, postulats 
pour la mission développée par JPIC, dans ses 
divers domaines d'activité.

Le travail de Joe est extraordinaire, mais son 
humilité le rend humain et nous entraîne tous, à 
travers son exemple, à réaliser de grandes choses, 
dans la lutte pour la justice, la paix, l'intégrité 
de la création et le développement. Dans son 
discours de réception, Joe nous a gratifi és d'un 
appel inspirateur à travailler pour la justice, en 
ces temps diffi  ciles ; il l'a fait en donnant des 
exemples et en nous invitant tous à rejoindre 
la coalition de ceux qui travaillent pour un plus 
grand bien, saisissant l'occasion de construire 
un avenir de changement et de lutte contre la 
pauvreté : “Personne parmi nous, dit-il, ne se 
trouve sans lien avec quelqu'un d'autre, alors 
saisissons l'occasion de former une coalition 
pour un plus grand bien, dans la collaboration 
et l'union de tous ici présents aujourd'hui, autour 
de l'option préférentielle pour les pauvres.”    
Fernanda de Castro - JPIC Assistant

ETATS UNIS
Les Hmong disent “merci!”

(Note de l’éditeur : Pendant plusieurs années, 
les Oblats se sont occupés de la communauté 
des Hmong, à St Paul, Minnesota. Le P. Daniel 
TAILLEZ, un Oblat français qui a travaillé 
au Laos, a été d’un dévouement exemplaire 
à leur service à St Paul et en Thaïlande. A 
l’occasion du départ en retraite du P. Harry 
WINTER, le Docteur Sia Lo, un paroissien de 
la paroisse St Patrick à St Paul, a écrit ces 
mots de remerciement. Ils ressemblent fort à 
d’innombrables réfl exions de personnes qui ont 
été touchées par des Oblats qui ont donné leurs 
vies pour être « proches des gens ». Ainsi cette 
expression d’affection et de reconnaissance 
est donnée ici comme une réfl exion pouvant 
s’adresser à tous les Oblats où qu’ils se trouvent, 
et aux fi dèles qui les aiment.)

 Au nom de la communauté catholique Hmong, 
ici à St Patrick, je souhaite vous remercier, 
Père, de nous avoir conduits vers cette église. 
Sans vous, nous pourrions bien ne pas être 
ici aujourd’hui. Donc merci beaucoup pour 
tout ce que vous avez fait pour nous trouver 
ce foyer.
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Il y a presque un siècle, d’autres Oblats comme 
vous, venant de France, ont trouvé notre peuple 
dans la jungle du Laos. Ils ont risqué leurs vies 
pour nous trouver dans cette jungle. Dès qu’ils 
nous ont trouvés, ils ont pris leur temps pour 
apprendre notre culture et nos modes de vie, afi n 
de nous enseigner fi dèlement ce qui concerne 
notre Seigneur et Sauveur Jésus Christ.

Quand ils nous ont trouvés, nous n’avions pas 
de langue écrite ; ils en ont donc créé une pour 
nous. Utilisant les caractères latins, ils ont 
été les premiers à développer notre écriture. 
Aujourd’hui, tous les Hmong à travers le monde, 
peuvent, grâce aux Oblats, communiquer, par 
écrit ou par internet. En eff et, chaque fois que 
j’écris en Hmong, je ne peux m’empêcher de 
penser à eux. (Note de l’éditeur : le P. Yves 
BERTRAIS [†2007] est l’auteur du premier 
dictionnaire Hmong-français, publié à Vientiane 
en 1964).

Quand nous étions réfugiés en Thaïlande, l’Eglise 
catholique a servi pour acheminer nos gens vers les 
USA et le Minnesota. Ce fut la charité de l’Eglise 
catholique qui a vêtu et nourri beaucoup de nos 
familles, en attendant que nous ayons pu le faire 
nous-mêmes. Donc notre communauté est vraiment 
débitrice envers vous et l’Eglise catholique.

Mais de toutes les bonnes choses que l’Eglise 
catholique a faites pour nous, nous sommes 
reconnaissants en particulier pour nos Pères 
Oblats – et pour vous aujourd’hui, Père – 
d’être ce que vous êtes. Car vous êtes un vrai 
représentant du Christ ici sur terre. Par le Christ, 
vous purifi ez nos âmes tous les dimanches, avec 
l’eau sainte et vous nous protégez du mal. Par 
le Christ, vous nous enseignez la béatitude du 
ciel et le vrai but de la vie. Par la puissance du 
Christ, vous nous avez rapprochés de Dieu et 
pour cela nous ne pouvons pas vous remercier 
suffi  samment. (from www.omiusa.org )

ETATS UNIS
Célébration des Martyrs du Laos

Le Sanctuaire national Notre Dame des Neiges 
à Belleville, Illinois, a accueilli les magnifi ques 
célébrations d’action de grâce pour les Martyrs 

du Laos, le week-end des 17 et 18 juin 2017.  Près 
de 350 personnes, la plupart d’origine lao, se sont 
rendues au sanctuaire oblat, pour honorer les 17 
prêtres et laïcs qui ont donné leur vie pour la foi, 
entre 1954 et 1970. Six de ces Martyrs étaient 
Missionnaires Oblats de Marie Immaculée de 
France et d’Italie.

Les invités d’honneur étaient l’archevêque 
émérite Roger SCHWIETZ, OMI, d’Anchorage, 
Alaska, ainsi que le cardinal-désigné, Mgr Louis-
Marie Ling Mankhanekoun, Vicaire Apostolique 
de Paksé, Laos, et Administrateur apostolique de 
Vientiane, Laos, ainsi que Mgr Tito Banchong 
Thopanhong, Administrateur apostolique de 
Luang Prabang, Laos.

Au cours du banquet, le 17 juin, après que les trois 
prélats aient pris la parole, le postulateur pour 
les 17 martyrs, le P. Roland JACQUES, a parlé 
de l’itinéraire qui a conduit à la béatifi cation des 
martyrs. Le P. Warren BROWN, Conseiller général 
pour le Canada et les Etats-Unis, représentait le 
Supérieur général des Oblats. Des danseurs et 
chanteurs Kmhmu, Lao, Hmong et Birmans ont 
entretenu les hôtes entre les divers discours.

A la messe d’action de grâce, le 18 juin, il y avait 
environ 20 concélébrants des Etats-Unis, de France, 
de Thaïlande et du Vietnam. Parmi ces prêtres 
se trouvait le P. Lucien BOUCHARD, 88 ans, 
compagnon de mission de quelques-uns des martyrs 
au Laos, jusqu’à ce qu’on l’ait obligé à partir, à la 
suite de quoi il a continué la mission à Bornéo. Il y 
avait aussi des prêtres, des Frères et des Sœurs qui 
sont au service des Hmong, Khmu, Lao, Karen et 
Karenni en divers diocèses des USA.

NOTRE-DAME-DU-CAP, CANADA
Un legs particulier pour l’Université St Paul

Le 7 avril 2017, les Sœurs de la Providence de 
Saint Vincent de Paul à Kingston, Ontario, ont fait 
un legs de 2,5 millions de dollars à l’Université 
St Paul, afi n d’établir « the Providence School 
of Transformative Leadership and Spirituality. »

L’Université St Paul, fondée par les Oblats, s’est 
rendu compte du besoin de leaders, capables 
d’intégrer dans leur pratique, les valeurs de la 
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justice sociale, d’un soutien au développement 
humain, de la durabilité, et d’une articulation 
entre la diversité et l’inclusion.

Pendant 156 ans, cette congrégation de Sœurs 
s’est consacrée à travailler avec compassion et 
foi en la Providence. A partir des quatre Sœurs 
qui sont arrivées à Montréal en 1861 pour 
s’occuper des pauvres, des personnes âgées et 
des orphelins à Kingston, elles ont émigré à 
travers le Canada, en fondant des orphelinats, des 
écoles, des hôpitaux, des établissements de soins 
longue durée et des foyers d’accueil. En 1967, 
elles se sont établies au Guatemala et au Pérou. 
Les Oblats de Marie Immaculée sont aussi arrivés 
au Pérou en 1960. L’un des Oblats qu’elles ont 
rencontrés et avec qui elles ont travaillé ce fut le 
Frère Leonardo REGO. Que voilà une rencontre 
fortuite qui fi nit bien !

Frère Len est le directeur de JPIC pour la 
Province Lacombe ; actuellement son statut est 
celui d’un Oblat, résident à l’Université St Paul. 
De par la longue relation qu’il a avec les Sœurs de 

la Providence de Kingston, il est très au courant 
de leur vision et du comment elles veulent former 
leurs futures leaders, avec les connaissances et 
aptitudes nécessaires pour faire face aux défi s de 
notre monde, en perpétuels changements

Frère Len a vu ainsi une grande complémentarité 
entre ce que l’Université Saint Paul voulait 
réaliser et ce qu’il entendait des Sœurs de 
la Providence, parlant d’un legs, portant sur 
l’avenir, qui aurait refl été leur mission et leurs 
valeurs. Après beaucoup de discussions entre 
les Sœurs et l’équipe de l’Université St Paul 
il fut convenu qu’il s’agissait là d’une aff aire 
intéressante.

La cérémonie officielle, le 7 avril, fut une 
célébration touchante entre ces remarquables 
Sœurs, engagées, et très généreuses, et une 
institution académique reconnaissante, 
qui doit maintenant mettre sur pied ce 
nouveau département de : « the Providence 
School of Transformative Leadership and 
Spirituality. » (Erin Ryan, Oblate Associate)

Europe

ITALIE
Saint Eugène et l’artiste « Bake » 

Récemment à Rome, à la Galerie Sant’Antonio 
ai Portoghesi, il y eut une exposition des dessins 
de Barbara Calcei, connu sur le nom artistique 
de « Bake ». L’exposition était basée sur les 
œuvres qu’elle a créées pour un livre sur saint 
Eugène de Mazenod. Un livre écrit d’abord en 
français par le P. Yvon Beaudoin et traduit en 
italien par le P. Nino BUCCA. Le titre italien est  
« Sant’Eugenio de Mazenod: aneddoti, fi oretti e 
curiosità. » Cette version a été publiée en 2011 
par la Province oblate italienne lors du 150ème 
anniversaire de la mort du Fondateur. Ce qui suit 
est l’extrait d’un article publié le 27 mai sur le site 
internet, « Papale-Papale », (http://papale-papale.
it/articolo/2324/eugenio-de-mazenod). 

L’exposition de Barbara Calcei (connue sur le 
nom de « Bake ») vient de s’achever à Rome, 
avec succès. L’exposition portait un très beau 
titre : « Les Saints et les Larrons. » 

Ce n’était pas la première fois que les dessins 
de cette grande artiste ont été exposés – une 
œuvre qui attire beaucoup d’admiration – mais 
cette dernière exposition a réservé, pour ses 
nombreux admirateurs et tous ceux qui suivent 
ses réalisations, une fraîcheur qui, d’une manière 
exceptionnelle, réunit ses œuvres artistiques 
à travers deux séries de beaux dessins et une 
narration d’accompagnement solide. 

Elle est composée de séries dédiées au Fondateur 
des Missionnaires Oblats de Marie Immaculée, saint 
Eugène de Mazenod; et d’autres séries intitulées « 
Capitan Bake », qui – comme le titre l’indique – est 
d’une certaine manière la biographie de l’artiste. 

Ce sont deux histoires qui démontrent bien la 
fraîcheur du talent de l’artiste, mais qui sont 
diff érentes l’une de l’autre : l’histoire d’un saint 
et celle d’un personnage fi ctif…

Ce numéro du Journal est dédié au saint ; et le 
prochain sera dédié au personnage fi ctif. 
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Voici les dessins dans le cahier illustré de l’artiste, 
commandé et publié par les Missionnaires Oblats 
de Marie Immaculée, et duquel émerge une 
histoire dramatisée avec une acrobatie attractive 
et amusante. 

On reconnaît dans les dessins, une attention 
impressionnante au détail, qui pour l’artiste, 
est plus un besoin d’expression qu’un choix 
technique. Mais dans ce cas, son objectif est 
d’approfondir diverses métaphores et allégories 
choisies pour que le lecteur soit au courant des 
diff érents aspects de la vie du saint et de la nôtre. 

Dessinée avec le stylo et l’encre, la représentation 
graphique ironique et souvent irrévérente est 
signe d’une dévotion à l’homme qui, avec 
engagement, détermination et sacrifi ce, a fait face 
à une vie de responsabilités, endurant le chemin 
de la foi vers la sainteté.    

ESPAGNE
Prier le chapelet pour les vocations

En 2008, le P. Ismael GARCIA MORENO, 
actuellement Vicaire provincial de la Province 
Méditerranée, pour le secteur espagnol, a mis en 
route une récitation continue du chapelet pendant 
24 heures, avec un groupe qui se préparait au 
Sacrement de la Confi rmation.

L’année suivante, l’expérience est allée jusqu’à 
36 heures. Le P. Ismael a laissé la coordination du 
projet à des laïcs et en 2013, ils ont commencé à 

prier le jour de la fête de saint Eugène, le 21 mai. 
Tant de monde voulait faire partie de cette prière du 
chapelet, qu’on prolongea jusqu’au 29 mai, fête du 
Bienheureux Joseph Gérard. Autant dire que cette 
expérience coïncide maintenant avec la neuvaine 
oblate annuelle de prière pour les vocations.

A travers le réseau Facebook (« Rosario OMI »), 
le projet a pris une dimension plus internationale, 
puisque, cette année, des personnes d’Allemagne, 
de la République Tchèque, de Mexico, 
d’Argentine, d’Uruguay, du Canada, d’Italie et 
d’Espagne se sont engagées à prier le chapelet, 
à divers moments de la journée.

Le coordinateur, Pablo Renedo, de la paroisse 
oblate San Leandro, à Aluche, Madrid, dit que le 
fait de mettre la liste sur Facebook ne visait pas 
tout d’abord à allonger la liste des participants, 
mais simplement à favoriser la prière pour les 
vocations. La majorité des personnes qui ont 
signé la liste proviennent des communautés où 
il y a des Oblats  et des laïcs qui encouragent à 
participer.

Pablo ajoute: “Quand, la première fois, nous 
avons pensé proposer à d’autres de prier toute 
une semaine, beaucoup se sont dit que c’était 
une folie, mais la réponse a été extraordinaire. 
Maintenant je pense même, que nous devrions 
étendre cette initiative à d’autres moments 
importants de la vie de la Congrégation : la fête 
de nos Bienheureux, ou lors des moments-clé, 
comme par exemple les Chapitres généraux. »
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Anniversaires -- juillet 2017

70 Ans de vie religieuse
 16.07.1947 08306   P. Yvon Beaudoin   Notre-Dame-du-Cap
16.07.1947 08326   P. Gilles LeBlanc   Notre-Dame-du-Cap

65  Ans de vie religieuse
16.07.1952 09291   P. Marcel Chénier   Notre-Dame-du-Cap
16.07.1952 09293   P. Bernard Ménard   Notre-Dame-du-Cap
16.07.1952 09289   P. Gaston Rioux   Notre-Dame-du-Cap
25.07.1952 09251   P. Amador Lopez   États-Unis
25.07.1952 09252   P. José María Riega   Argentine-Chile

65  Ans de sacerdoce
 06.07.1952 08397   P. Heinrich Döing    Europe Centrale
06.07.1952 08240   P. Michel Frémaux   France
13.07.1952 08372   P. Eugeen Van Helden   Belgique et Pays Bas

60  Ans de vie religieuse
25.07.1957 10270   P. Argimiro Aláez   Argentine-Chile
25.07.1957 10269   P. Eutimio González Álvarez  Méditerranée
25.07.1957 10401   P. Saturnino Lajo   États-Unis
26.07.1957 10315   P. Claudio Brisson   Argentine-Chile
26.07.1957 10307   P. Robert Châteauneuf   Notre-Dame-du-Cap
26.07.1957 10313   P. René Gauthier   Notre-Dame-du-Cap
26.07.1957 10305   P. Jean-Guy Lavoie   Notre-Dame-du-Cap
26.07.1957 10304   P. Rodrigo Marcoux   Mexique

60  Ans de sacerdoce
 07.07.1957 09265   P. Bernhard Albers   Afr. du Sud, Centrale
07.07.1957 09403   P. Johannes Eff ern    Europe Centrale
07.07.1957 09112   Mgr Adam Exner   Lacombe
07.07.1957 09056   P. Fernando Gargantini  Méditerranée

50  Ans de sacerdoce
22.07.1967 11019   P. John O'Doherty   Australie
30.07.1967 11206   P. Otto Dichtler    Europe Centrale.
30.07.1967 11208   P. Heinz Steegmann    Europe Centrale.

25  Ans de sacerdoce
28.07.1992 13136   P. Francis Loshington Antonipillai Jaff na
28.07.1992 13138   P. Emmanuel Arulanandam  Jaff na
28.07.1992 13137   P. Atputharajah Gnanapragasam Jaff na
28.07.1992 13139   P. Edwin Vasantharajah Selvaratnam Jaff na
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NOM PROV./Dél. NAISSANCE MORT À DATE

P. Alexander G. 
Shahun OMI Lacombe 19/10/1920 Edmonton 16/05/2017

F. Giuseppe D’Orzaio Administration 
Générale 24/02/1920 Rome 17/05/2017

P. Paul Hurtubise Notre-Dame-du-Cap 03/10/1925 Richelieu 23/05/2017

P. John Brioux OMI Lacombe 12/07/1942 North Vancouver 24/05/2017

P. Leo Guilmette Paraguay 13/02/1936 Asunción 05/06/2017

P. François M. J. 
Thomas Haïti 14/04/1951 Les Cayes 10/06/2017

P. Boniface 
Wittenbrink États-Unis 30/06/1914 Belleville 13/06/2017

P. Daniel Lafrance OMI Lacombe 18/12/1928 Edmonton 18/06/2017

 « Ils sont devant Dieu avec le signe, l'espèce de caractère propre de notre Société, les vœux 
communs à tous ses membres, l'habitude des mêmes vertus. Nous tenons à eux par les liens 
d'une charité particulière, ils sont encore nos frères, et nous sommes les leurs ; ils habitent notre 
maison-mère, notre chef-lieu; leurs prières, l'amour qu'ils conservent pour nous, nous attireront 
un jour à eux pour habiter avec eux le lieu de notre repos ». (Lettre du Fondateur au P. Courtès, 
22 juillet 1828)


